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Edito

Gardons 
nos valeurs !

Le cercle laïque est affilié à la ligue de l’enseignement du nord 
et est une association d’éducation populaire !!!!!!!!!!!!

L’Éducation Populaire, c’est s’associer pour faire vivre notre de-
vise républicaine afin que notre société soit réellement démocra-
tique, laïque et sociale. Mouvement basé sur le principe essen-
tiel de la confiance dans le peuple, l’Éducation Populaire désigne 
toutes les initiatives éducatives qui se développent, généralement 
sous la forme associative, en dehors de l’école.

Pour que la volonté de Jean Macé, fondateur de la Ligue de l’ensei-
gnement, de « faire penser ceux qui ne pensent pas, faire agir ceux 
qui n’agissent pas, faire des hommes des citoyens » passe dans les 
faits, l’Éducation Populaire doit montrer à tous, toutes générations 
confondues, hommes et femmes, jeunes et moins jeunes, urbains 
et ruraux, qu’il y a un sens à l’action, que les objectifs existent, 
concrets, significatifs et mobilisateurs.

Faute de moyens ou de laxisme, ces belles paroles ne sont 
presque plus qu’un rêve. Il devient bien difficile de faire réson-
ner  notre devise «Liberté, Egalisé, Fraternité» dans nos actions.

Légendes
1 - Le Cercle Laïque à la rencontre de Tony Parker 
Senior.
2 - Le club théâtre fête Noël.
3 - Découverte du Musée des Curiosités.
4 - Le bon vieux certif’ !
5 - Le club de scrap au marché de Noël.
6 - Les femmes solidaires au marché de Noël.
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L’équipe de rédaction :

Coralie Bled, Gilbert Dhenain,Christian 
Duhem, Béatrice Dolinski, Claude 
Loïacono, Robert Ryszewski, Arnaud 
Sénéchal.

Siège : Foyer  Socio Culturel J Brel, Place 
Gambetta, 59124 Escaudain 

Site internet http://clec.free.fr/

Groupe sur Facebook : clescaudain@
groups.facebook.com

Imprimeur : Publi-Express La Sentinelle 
tél :03 27 35 59 00

5

4

6



Echos d’un toit - Le Journal du Cercle Laïque d’Escaudain Echos d’un toit - Le Journal du Cercle Laïque d’Escaudain

54

Souvenirs... Parole donnée à ...

Jean Claude Leleu ancien enseignant

Depuis ma plus tendre en-
fance, le Cercle Laïque oc-
cupe une place significative 

dans ma vie. Bambins, mon frère 
et moi accompagnons nos parents 
à l’Assemblée Générale qui se tient 
au « pigeonnier » salle obscure au 
plancher branlant, les normes de 
sécurité d’alors étant beaucoup 
moins drastiques qu’aujourd’hui. 
Je bois les paroles, sans toujours 
en comprendre le sens, du Pré-
sident Jules Guerdin. A la fin, un 
film tressautant récompense 
notre patience. 	
Adolescent, alors que les télé-
viseurs ne sont pas encore dans 
toutes les maisons, je viens voir 
l’émission sportive régionale à la 
télévision du foyer Jean Sénéchal. 
Quel bonheur quand on relate la 
compétition de course à pied à 
laquelle j’ai participé l’après-midi 
même en catégorie minime ou 
cadet.

Mon métier d’instituteur m’ 
«expatrie» dans le Douaisis, à 
Denain mais aussi en Algérie au 
titre de la Coopération. Mais j’ai 
à coeur de terminer ma carrière 

à l’école Renan, là où j’ai usé mes 
fonds de culotte d’écolier. Occasion 
aussi de retrouver le foyer cultu-
rel rebaptisé.... « Jacques Brel ». 
J’y amène ma classe, notamment 

pour l’apprentissage de l’informa-
tique sous l’oeil expert d’Arnaud 
et des aides-éducatrices, Eugène 
entraînant, par demi-groupes, les 
enfants dans des chants effrénés 
au son de sa guitare.
Ma quatrième passion, et non la 
moindre, après le métier, le sport 
et le théâtre, c’est.. Jacques Brel. 
Je l’ai découvert à Denain, aux com-
mémorations de 250ème anniver-
saire de la bataille du Maréchal Vil-
lars. J’ai alors quatorze ans.
Quoi de plus logique alors que de 
célébrer mon départ en retraite... 
au foyer Jacques Brel. La prési-
dente, Claude Loiacono, m’accorde 
sans hésiter ce « privilège». Après 
les discours, la directrice de l’école 
Renan, Edith Gil, me fait la surprise 
de faire chanter les élèves : ce sera 
« Rosa » de Brel.
Brel que j’ai toujours chanté, à cap-
pella, dans les réunions familiales 
puis sur bandes-son au conserva-
toire de Denain.
Madame Loiacono apprenant celà, 
et grande amoureuse de belles 
chansons à texte, me propose de 
donner un concert au foyer. « Salle 
comble », beau succès. Le proces-
sus est engagé.

D’autres villes suivront l’exemple  : 
Hélesmes, Denain mais avec le 
concours de musiciens : d’abord 
Eddy au clavier puis nous rejoignent 
Laurine (mon ancienne élève de 
CE1 !) à l’accordéon, Mickael et 
Terry à la guitare, Franco aux per-
cussions, Denis à la basse, Nicolas 
à la trompette. Cerise sur le gâteau: 
présence insolite, sur scène, de 
deux Rosa ! 
Avec Mickael, nous créons l’asso-
ciation « Brel et Rock’n’Roll » où 
se côtoient ces deux genres intem-
porels nés d’une rencontre impro-
bable. Ce concept baroque et origi-
nal séduit à chaque fois un public 
réactif.
Le foyer nous accueille pour nos ré-
pétitions et nous nous produisons 
à Noyelles, Monchaux sur Ecaillon, 
Hordain, Lieu St Amand, Bouchain. 
De nombreux projets se dessinent. 

  		   « Paysage culturel évolutif vivant »
Le Bassin Minier 

Le 30 Juin 2012, le bassin minier 
du Nord Pas de Calais est inscrit 
sur la liste du patrimoine mon-

dial de l’UNESCO au titre de « Pay-
sage culturel évolutif vivant ».

Que de chemin parcouru depuis le 
creusement du 1er puits à Fresnes 
sur Escaut en 1716 en passant par 
la création de la compagnie des 
mines d’Anzin en 1757, le puits de St 
Mark 1 en 1830 à Escaudain parmi 
d’autres fosses et l’achèvement de 
l’exploitation en 1990… 

L’association Bassin Minier UNESCO, 
la mission Bassin Minier, le centre 
minier de Lewarde ainsi que la 
chaîne des terrils (émanation du 
comité de sauvegarde des terrils 
de 1980) se sont donnés alors pour 
tâche de valoriser l’espace indus-
triel subsistant : 21 chevalements, 
200 terrils, 563 cités minières et 
équipements collectifs, plus de 200 
km de cavaliers (assise de chemin 
de fer), 20 vestiges de fosses et 4 
grands sièges d’exploitation dont 
celui de Wallers-Arenberg…
  
38ème site français reconnu, le 
bassin minier représente le plus 
gros dossier présenté par la France.

Sa définition de patrimoine indus-
triel est assez rare. Faire reconnaître 
cet ensemble dont la zone la plus 
ancienne est en pays de Hainaut 
réclame une organisation locale au 
niveau des communautés d’agglo-
mérations et dans tout le grand 
Hainaut. 

Une association voit donc le jour à 
l’initiative des clubs « Bassins Mi-
niers UNESCO » (Denain, Roeulx, 
Escaudain, Fresnes sur Escaut et 
Raimes en liaison avec celui de Mar-
chiennes) sous la présidence de Luc 
Coppin. Ses membres se sont réunis 

récemment à Escaudain pour défi-
nir les partenariats à développer et 
la conduite à tenir en fonction des 
ressources actuelles fournies essen-
tiellement par les cotisations des 
adhérents. Les idées ne manquent 
pas et le point est fait sur les dos-
siers les plus urgents.

Note : l’intitulé de l’association est 
« Bassin Minier Patrimoine Mon-
dial du Nord » (courriel : françois.
regis59@laposte.net  -  site : http://
bassin-minier-regis.jimdo.com)
 

Du crayon... au micro

la Sainte-Barbe à l’école Cachin

Jean claude Leleu 

l’organisation du tricentenaire du fonçage des premiers puits du bassin 
minier (1716/2016) à Fresnes-sur-Escaut le 02 juillet 

journées du patrimoine au quartier 
Turenne de Denain. 

Une volonté commune de 
progresser en fédérant les 
initiatives individuelles entre-
prises jusqu’alors.

 Notre association n’est 
qu’une modeste composante 
du Foyer mais elle est heu-
reuse de prendre sa part dans 
le rayonnement de celui-ci et 
donc dans celui de la Cité.
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documents (« dématériali-
ser » un document consiste à 

transférer celui-ci d’un support pa-
pier vers un support informatique), 
l’informatique est devenue un outil 
indispensable pour effectuer de 
nombreuses démarches notam-

ment administratives.
En partenariat avec le CCAS et l’UT-
PAS de DENAIN, le Cercle Laïque a 
mis en place un atelier informa-
tique qui permet, grâce à  des ses-
sions d’initiation de deux heures par 
semaine, d’acquérir les bases indis-
pensables de cette discipline.

Les personnes accueillies bénéfi-
cient d’un service individualisé en 
fonction des difficultés rencontrées 
et du but poursuivi : création d’une 
adresse mail, démarches adminis-
tratives auprès de la CAF, Pole Em-
ploi, CPAM (compte AMELI)…
L’atelier s’adapte au niveau de la 
personne :
-Débuter pour être plus à l’aise avec 
un ordinateur et internet.
-Progresser pour se perfectionner.
-Découvrir pour se tenir  au courant 
des nouveautés technologiques.
L’atelier  a ainsi pour but de réduire 
cette « fameuse » fracture numé-
rique en permettant à tout un cha-
cun d’accéder à l’outil informatique.

Écoles... Sur Escaudain...

Le kamishibaï :  théâtre de papier 
 «C’est inouï !... c’est prodigieux !... c’est incroyable !...»

Réduire la fracture numérique
Atelier informatique encadré par le CCAS

C’est avec un chant 
espagnol : letra de 
« principe Ali » que 

les élèves de l’école Roger Salengro 
accueillent Mme Jacquier, Inspec-
trice de l’Education Nationale, de 
nombreuses personnalités et les 
parents, à l’exposition de kamishi-
baï. Présentées pendant 2 jours, les 
réalisations des 4 classes du groupe 
scolaire (classes de Mme Lussier 

CM2, Mme Küchler CE2, Mme Bas-
tide TPS, Mme Brulant remplaçante) 
font l’objet d’une participation au 
2ème concours national de création 
de kamishibaï.  6 semaines, c’est le 
temps mis pour fabriquer l’œuvre 
des enfants intitulé « les 1002 nuits» 
et écrit en 4 langues : français, espa-
gnol, japonais et arabe. 

Kesako le kamishibaï ? Littéralement 
cela signifie « théâtre de papier ». 
C’est une technique de contage basé 
sur des images qui défilent dans un 
théâtre en bois à trois portes et est, 
bien entendu, d’origine japonaise. 
Il est composé d’un ensemble de 
planches cartonnées, numérotées, 
et raconte une histoire. 

Chacune d’entre elles représente 
un épisode, le verso étant le texte lu 
par le narrateur. 

Pour voir ou revoir le travail 
des élèves rendez-vous aux eu-
romondiales les 25 et 26 mars 
prochains, salle de la Jeunesse.

Escaudain se met à l’Italien !!!

L’association des italiens ACLI 
est présente sur la commune 
d’Escaudain depuis de nom-

breuses années maintenant. Son 
centre de formation ENAIP spéciali-
sé notamment dans l’enseignement 
de la langue italienne était jusqu’à 
présent actif à Valenciennes (cours 
pour adultes et enfants dès 4 ans). 

Une recrudescence de la demande 
sur le secteur a poussé les membres 
de l’ENAIP à sauter le pas et à lancer 
les cours dans notre commune. 

Défi relevé puisque depuis le mois 
de Novembre, un cours d’italien dé-
butants, orchestré par Mme Anto-
nella Mastroianni a vu le jour ! 

Tous les jeudis soirs de 18h à 20h, 
un groupe de 7 adultes se donne 
rendez-vous salle des Ecuries, pour 
apprendre l’italien et partager la 
passion pour l’Italie et sa culture, 
dans une ambiance conviviale et 
détendue. Le nombre de partici-
pants à chaque cours est limité à un 
maximum de 10 personnes afin de 
privilégier la qualité de l’enseigne-

ment et que chacun puisse trouver 
sa place et s’exprimer. 

Un grand intérêt a également été 
manifesté pour les cours enfants que 
l’ENAIP songe sérieusement à lancer 
sur la commune en Septembre…

Renseignements et inscriptions 
ENAIP France CENTRE DE 
FORMATION 
19 rue des Anges 
59300 Valenciennes 
Tel : 03 27 41 20 90 
Contacts :  Mme Mastroianni 
Antonella / M. Luigi Distefano 

Buongiorno       

Les séances sont gratuites 
et se déroulent les vendredis 
après-midis de 14h à 16h salle 
informatique du foyer  J.Brel.

La mare, un trésor de vie
 « A la découverte du Terril d’Audiffret»

Les 35 enfants de 
CM2 de l’école 
Marcel Cachin, 

prennent bien emmi-
touflés ce 10 janvier. 

un grand bol d’air. En-
cadrés par 4 garde-na-
ture départementaux 
sous la houlette de 

David et de leurs enseignants, ils dé-
broussaillent,  construisent un rem-

blai et s’initient à l’utilisation des 
outils bêches et cisailles en suivant 
les consignes de sécurité. Quel dy-
namisme, quel entrain, l’ambiance 
y est !

Cette action s’inscrit dans le 1er 
module du projet de l’école pour 
l’année : projet « mare ». L’objectif 
est de « recréer une mare »  ou la 
déplacer sur le terril d’Audiffret ré-
cupéré en 2012 par le département 
pour protéger les crapauds calamite 
en voie de disparition car les mares 
se dessèchent trop vite et les têtards 
n’arrivent pas à la métamorphose .  
Il faut savoir que cette espère pro-
tégée apprécie particulièrement les 
terres noires du terril.

 Les crapauds calamite aiment le 
terrain sablonneux mais aussi les 
terrains vagues avec des flaques 
d’eau ou des zones transformées par 
l’homme telles que les friches indus-
trielles, les argilières, les sablières, 
les carrières et ils peuvent survivre 
en eaux saumâtres.
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Culture .... Associations ...

Le temps n’est pas très beau 
mais cela n’arrête pas les 100 
participants au marché de Noël 

à Amiens, sortie proposée par le 
comité des fêtes de la cité Nervo. 
Les bus nous déposent au pied de 
la cathédrale et du marché. Petite 
balade à travers les chalets qui pro-
posent bijoux, objets de décoration, 
chapeaux et écharpes et bien en-
tendu du chocolat de chez Trogneux 
ou du vin chaud. A 19h, direction 
le parvis de la cathédrale pour un 
spectacle de polychromie. Assis sur 
les marches de la place ou debout, 
on assiste à l’illumination de Notre 
Dame. Pendant 40 minutes, on peut 
contempler les décors sculptés des 
portails qui retrouvent leurs cou-
leurs du Moyen Âge perdues avec le 

temps. 20h, c’est l’heure du retour 
vers Escaudain avec la tête remplie 
d’étoiles de Noël et la certitude 
d’avoir passé une belle journée.

Grâce à la participation de « Maisons 
et Cités », vingt-six personnes de la 
cité Schneider sont parties à Douai 
avec l’association Nouveau regard. 
Au programme, le groupe assiste à 
un spectacle d’acrobatie. 

Le bus affrété par l’association 
Louise Michel avec à son bord une 
soixantaine de personnes, parents 
et enfants, prend la direction de 
Paris. Les participants sont en route 
pour une journée libre au marché 
de Noël dans la capitale. Une fois 
arrivé, 1ère escale au marché où 
l’on arpente les allées avec ses 150 
chalets. Ensuite, chacun va où ses 

envies le portent mais aussi pour 
voir les illuminations des différents 
bâtiments et des lieux. Quel plaisir 
de remonter les Champs Elysées 
jusqu’à l’Arc de Triomphe, la tour Eif-
fel… qui brillent de mille feux. Epui-
sés, mais satisfaits par cette belle 
journée quel plaisir de voir les yeux 
étincelants des enfants. 

Activités à la médiathèque
Quand les associations de nos quartiers voyagent

Lumières et féérie de Noël

L’équipe de l’association valen-
ciennoise «Harmonica Sacra», 
dirigée par Yannick Lemaire, 

prend la route à la rencontre de tous 
les publics à bord de son opéra-bus.

Sa mobilité lui permet d’aller dans 

les villages, les quartiers, au-devant 
des personnes qui ne peuvent pas se 
rendre au théâtre. Soulignons que 
ce concept est unique en France.

Il vient de s’arrêter sur le parking 
de la médiathèque communautaire 

d’Escaudain et va permettre à une 
centaine d’enfants des écoles de la 
ville et à des adultes de découvrir 
l’univers de l’opéra par vague d’une 
cinquantaine de spectateurs.
Empruntons la rampe d’accès et 
entrons. Derrière le rideau, nous 
découvrons une mini salle très 
bien agencée en décor d’opéra ba-
roque  ; tentures rouges, moulures 
dorées, sièges velours, ... Pour nous 
accueillir, Loris Barrucand, jeune 
claveciniste, nous présente son ins-
trument dans un 1er temps et nous 
interprète différents morceaux 
d’anthologie baroque du 17ème ou 
du 18ème siècle de compositeurs 
comme Bach, Couperin ou Rameau. 
Pour terminer, Loris invite les parti-
cipants à s’essayer au clavier. C’est 
une heure passée qui nous fait ou-
blier le temps.

L’OPÉRA-BUS 

A l’init iat ive 
d e  l ’ h a r-
m o n i e 

d’Escaudain  et 
de son directeur 
David Renaux, une 
r e p r é s e n t a t i o n 
de «   Pierre et le 
loup   » de Proko-
fiev est donnée 
en direction des 

nombreux enfants et de leurs pa-
rents présents, dans les locaux de la 
médiathèque.

Ce conte : un peu naïf mais raffiné, 
est l’histoire de Pierre, un petit gar-
çon russe qui vit à la campagne avec 
son grand père. Un jour, il laisse la 
porte du jardin ouverte laissant le 
canard se sauver. Il s’en suit une ren-
contre avec d’autres animaux. 

Ce conte est écrit pour familiariser 

les jeunes à différents instruments. 

Tandis que le narrateur parle, l’har-
monie ponctue le récit de Pierre 
d’intermèdes musicaux où les diffé-
rents protagonistes sont personni-
fiés par des instruments décrivant 
leur tempérament. 

Citons : les cordes pour Pierre, la 
flûte traversière pour l’agilité de 
l’oiseau, le hautbois pour le côté 
pataud du canard, la clarinette pour 
la félinité du chat, … A la sortie de 
ce spectacle on ne constate que des 
mines ravies.

Cathédrale d’Amiens

La musique à la rencontre des enfants
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Entrez dans l’antre mystérieux de 
notre 3ème musée des curiosi-
tés. Cette fois encore un grand 

nombre d’objets hétéroclites sont 
exposés. Pour les plus anciens, mé-
connus pour certains, on retrouve 
des vieux jouets comme le chien ar-
ticulé que l’on tire avec une ficelle, 
une panoplie d’outils d’ébéniste ou 
un coin réservé à la mine avec des 
lampes de mineurs, un brûleur de 
café et la reproduction d’une photo 
de Pierre Gaillette.

Pour ceux fabriqués par le profes-
seur Cricri, avec de la récupération, 
on découvre une mante religieuse à 
partir d’un aspirateur et un instru-
ment bizarre appelé « vélo docteur». 
Sans oublier le crabe réalisé avec 
des ustensiles de cuisine et le caril-
lon de Big Ben camouflé dans une 
vieille pendule.

Dans le hall décoré par des tentures 
du Moyen Age, les visiteurs dé-
couvrent un étrange personnage en 
costume qui tape sur des morceaux 
de fers ; c’est un bimbelotier. 

En s’approchant, Maître Jehann 
nous explique la frappe de la mon-
naie mais comme au 14ème siècle  ! 
Plus de 400 enfants des écoles de 
la ville vont parcourir le musée et 
repartir avec une pièce. 

Musée de l’insolite 

Evènements... Évènements....   

La version 2016 du certif’ rem-
porte encore cette année un vif 
succès. Ils sont 20 volontaires 

à s’être levés tôt ce dimanche et à 
se confronter aux traditionnelles 
épreuves d’examens.

Pour commencer, la dictée nous 
emmène faire « une promenade 
champêtre » proposée par Gérard 
de Nerval. 
En rédaction, certains revivent leurs 
douloureux souvenirs du grimper à 
la corde avec, pour les escaudinois, 
l’inoubliable M. Bury (moniteur de 
gymnastique). 
En calcul, après 5 opérations de 
calcul mental, pas de robinet qui 
fuit ou de trains qui se croisent mais 
il est proposé de donner, pour le 
1er problème, la surface réelle d’un 
champ représenté au plan cadastral 
au 1/2000è. Pour le 2ème, il faut 
donner le prix de revient d’un pot 
de confiture (pas celle des Frères 
Jacques qui elle, dégouline !). 
En histoire-géographie-sciences, il 
n’y a pas de difficultés. On retrouve 
bien entendu quelques dates, situer 
des fleuves et replacer les os de la 
jambe au bon endroit. 
Après l’effort, vient le réconfort et 
ultime « épreuve », somme toute 
bien agréable, le repas. C’est autour 
d’un bon couscous préparé par les 
dames de l’association Louise Michel 
que l’on se retrouve et cette année 

ce bon moment est animé par un des 
candidats qui nous fait découvrir ses 
talents de conteur et nous apprend 
la « Marseillaise » en breton. Une 
fois les agapes terminées, vient 
l’angoisse des résultats. Bonne nou-
velle, tous les candidats sont reçus. 
Rendez-vous est pris pour 2017.

1 + 1 = 3 !
Il y en a pour tous les goûts ! 

Perles de culture :
Qu’est-ce qu’un ourdis-

soir ? ça sert à étourdir les 
serpents ! (eh non, c’est le 

tambour qui sert à enrouler 
la soie lors du tissage)

En rédaction, Gwenaël 
nous conte son grimper à 

la corde avec M. « Alinge », 
son instituteur qui utilise 

des pinces… à linge ! Sabine, 
quant à elle, doit se dépê-
cher de monter sinon le 

professeur lui envoie Hans, 
son berger allemand !
Retrouvez toutes les 

épreuves sur notre site : 
clec.free.fr

La Marseillaise en Breton :
Refrain
 Aux artichauts nouveaux,
 Les petits, les moyens, les gros,
 Mesdames, Messieurs,
 Tapez dans l’tas
D’manière qu’y en reste pas.

Vélo : c’est avec la clef de sol 
qu’on répare le vélo musical

Profitant de son passage à 
Escaudain Tony Parker sénior 
nous fait l’honneur de visiter 
l’exposition lors du vernissage.  
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Évenement.. Conseils...

Entre patience et douceur
LA PROFESSION D’AUXILIAIRE DE PUÉRICULTURE

Je m’appelle Coralie et je suis 
âgée de 20 ans. Après avoir 
poursuivi des études de secré-

tariat au Lycée André Jurénil de De-
nain, mon projet est de prolonger 
mes études en faisant une forma-
tion d’auxiliaire de puériculture, ce 
qui n’a malheureusement pas pu se 
faire par manque de financement. 

Auxiliaire de puériculture est un mé-
tier que j’ai toujours rêvé de faire  ! 
Seulement la formation est très 
coûteuse... Un coût total d’environ 
5000 € pour une formation qui dure 
en moyenne 10 mois. 
Je me suis donc tournée vers le 
Service Civique en m’inscrivant sur 
le site web http://www.service-ci-
vique.gouv.fr/. 
Après plusieurs entretiens qui n’ont 
rien donnés, c’est une réponse favo-
rable que j’ai reçu du Foyer Jacques 
Brel d’Escaudain. 
Ce Service Civique m’a permis de 
rentrer dans le monde professionnel 
et me permet de penser à mon ave-
nir plus sereinement en essayant de 
payer la formation que je souhaite 
faire.

Pour  les  personnes qui  ne 
connaissent pas, le Service Civique 
est un contrat de volontariat entre 
une structure (association, collecti-
vités...) et un jeune (de 16 à  25 ans) 

dans le but d’assurer une mission 
d’intérêt général sur une période de 
24h à 48h par semaine pendant 6 à 
12 mois maximum.

Pour revenir sur le métier d’auxiliaire 
de puériculture, une profession qui 
me passionne, tout le monde peut 
intégrer la formation, il vous suffit 
de passer un concours d’entrée pour 
pouvoir être admis à la formation. 
Un concours d’entrée qui se déroule 
en deux phases, la première un test 
écrit où il faut obtenir la moyenne 
pour pouvoir passer à la deuxième 
phase, un test oral. 
Le candidat doit être âgé de 17 
ans au moins, à la date d’entrée de 
la formation. En quelques lignes, 
l’auxiliaire de puériculture a pour 
mission principale de répondre aux 
besoins des enfants accueillis, pour 
leur bien-être. 
Elle donne les soins ordinaires aux 
nouveau-nés ou aux enfants en bas 
âge.

Elle les pèse, les mesure, les change, 
fait leur toilette et prépare les bibe-
rons. Elle conseille aussi les mères 
dans les soins les plus courants. 
Son rôle est également d’assurer 

la sécurité, l’hygiène, le confort de 
l’enfant, l’entretien de la chambre et 
du matériel utilisé, sous la respon-
sabilité d’une puéricultrice, d’une 
infirmière, d’un médecin ou d’une 
sage-femme. Elle doit garder une 
juste distance professionnelle avec 
l’enfant et sa famille, en intégrant les 
pratiques de l’établissement.

Un métier qui requiert des qualités 
humaines : il faut avoir de l’empa-
thie, être à l’écoute, patient, calme 
et doux. Mais il faut faire preuve 
d’autorité avec les enfants un peu 
plus grand, afin que le climat dans 
la crèche soit serein. L’auxiliaire de 
puériculture doit par ailleurs être 
fiable et responsable, car on lui 
confie le bien-être et la sécurité des 
tout-petits. 

Elle doit constamment être atten-
tive et prudente, en particulier 
lorsqu’elle travaille en pédiatrie 
dans un hôpital. Il faut ensuite être 
solide, dynamique, et de bonne 
constitution physique. En effet, le 
métier n’est pas de tout repos. L’au-
xiliaire de puériculture est souvent 
debout. Elle doit supporter les cris 
et les pleurs.

Chaud, show, peu chaut c’est en Mars 
aux Euromondiales

Pour l’édition 2017 des Euro-
mondiales, le thème choisi par 
l’équipe est le chaud. Peu im-

porte la façon dont on écrit le mot, 
il fera chaud les 25 et 26 mars pro-
chain, salle de la Jeunesse, et bien 
sûr il y aura des shows !

Comme tous les 2 ans, le Cercle 
Laïque organise les Euromondiales 
pour rassembler les associations au-
tour d’un thème bien précis. Après 
le froid en 2015, comme la terre, 
nous allons nous réchauffer pendant 
2 jours autour des stands des asso-
ciations locales et des environs. 

Elles vous présentent leurs fabri-
cations ou des petites douceurs du 
pays présenté. Pour les animations, 
beaucoup de surprises sont au 
programme. 

Cette année, le Cercle Laïque, 
comme d’autres associations cultu-
relles, intègre la Charte de la Ci-
toyenneté mise en place il y a 2 ans 
par Tony Parker Sénior et la ville 
avec en priorité les jeunes des clubs 
sportifs. 

La philosophie de la charte entre 

dans l’esprit des Euromondiales 
puisqu’on y retrouve deux valeurs 
essentielles : la solidarité et la 
tolérance. 

Un esprit d’équipe entre les asso-
ciations et les différences des uns 
et des autres resserrent les liens qui 
unissent les différents exposants et 
visiteurs. 

Près de 2000 personnes sont atten-
dues lors de ces 2 jours. 

A RETENIR : 
le 25 Mars de 14h à 18h avec 
vernissage à 18h00
Le 26 Mars de 10h à 18h – salle 
de la Jeunesse
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Conseils santé...  La fin d’année 2016 ..

 En période de Noël

Pour le marché de Noël 2016, 
une quinzaine de chalets sont 
installés autour du kiosque et 

quelques stands à la salle du 3ème 
âge durant 2 jours. Le Cercle Laïque 
est bien représenté puisque 4 clubs 
occupent une place ; les clubs cou-
ture, peinture sur soie, scrapboo-

king et les femmes solidaires. Ces 
dames se sont préparées d’arrache- 
pied, pour proposer une kyrielle 
d’objets qu’elles ont confectionné.
 
Du point de vue animation, nous 
passons du chaud avec un cracheur 
de feu au froid avec une tempête de 

neige. Une fois la nuit tombée, c’est 
l’explosion de couleurs avec le feu 
d’artifice et en apothéose l’arrivée 
du père Noël.  Ces deux journées 
sont animées musicalement et les 
enfants, comme les grands, peuvent 
se délecter des friandises apportées 
par le père Noël. 

14 Novembre : journée 
mondiale du diabète

Le 14 Novembre : journée du dia-
bète. Devant tous les dangers 
engendrés par cette maladie, 

voici quelques mesures à prendre 
pour retarder, le plus possible, ses 
méfaits surtout si vous avez plus de 
40 ans et des antécédents familiaux  
d’hyperglycémie.
1.Surveiller son poids – les ron-
deurs qui s’accumulent autour du 
ventre augmentent les risques de 
développer un diabète de type 2 
surtout chez les hommes
2.Attention aux graisses - Diminuer 
de préférence les graisses d’origine 
animale mais aussi les aliments 
riches en gras tels que les fritures, 
les cacahuètes et autres fruits oléa-
gineux, les chocolats, les glaces, les 

pâtisseries, viennoiseries ou bis-
cuits apéritifs. 
3.Manger des sucres lents - Il est 
même conseillé de privilégier les 
sucres lents comme les pâtes, les 
pommes de terre ou le riz, de ma-
nière à ce que les glucides rapides 
ne représentent plus que 10 % de 
l’ensemble des sucres ingérés.
4.Miser sur les fibres - Les fibres ali-
mentaires présentes dans les fruits 
et légumes ou dans le son d’avoine 
ont de nombreuses qualités. Elles 
sont peu absorbées par l’intestin 
et captent une partie des sucres et 
graisses alimentaires.
5.Limiter le stress - Le stress entraîne 
la sécrétion de deux hormones, 
l’adrénaline et le cortisol, qui favo-
risent la libération des sucres par le 
foie - d’où un excès de glucides dans 
le sang. C’est la raison pour laquelle 
les exercices de relaxation, type 
Schultz, les massages, le yoga ou le 
shiatsu ont une action préventive.
6.Stopper le tabac ! - Etre exposé au 
tabac, même de manière passive, 
multiplie le risque de développer un 
diabète de type 2 par 1,4 ! 
7.Boire du café et du thé – selon 
une étude japonaise, boire du thé 
vert ou du café préviendrait l’appa-
rition du diabète de type 2. 

8.Faire un peu d’exercice - On sait 
qu’une activité physique régulière 
(au moins une demi-heure par jour) 
réduit les risques de développer un 
diabète de type 2. 

À savoir : faire régulièrement de 
l’exercice physique est également 
bénéfique à la santé cardio-vascu-
laire, limite le stress et permet de 
combattre la déprime.

Elles sont bien coquettes les 
« t’chiots mains » du Cercle 
Laïque ce jeudi matin. Elles 

vont se balader ? 
Eh oui, elles prennent la route du 
Pasino à St Amand pour leur repas 
spectacle de fin d’année. Après une 
courte attente, elles entrent dans 
cette grande salle et s’installent 

autour des tables qui leur sont 
réservées. 

Un petit coup d’œil sur le menu pour 
se mettre en appétit : 
quiche au saumon fumé et brocolis, 
blanquette de veau et sa cour de 
légumes, Paris Brest aux ananas. 
La dégustation de ces plats est en-

trecoupée du spectacle aux rythmes 
endiablés des années 80 « Funky 
Town ». 
Avant de repartir, certaines vont 
tenter leur chance aux « machines 
à sous » mais personne ne revient 
avec le jackpot !

Chaud et froid au marché de Noël

 Le repas spectacle du club couture au Pasino

L’utilisation du citron est très 
variée ; en cuisine bien sûr, en 
«  médecine », dans la vie de 

tous les jours.

En cuisine on s’en sert pour éviter le 
brunissement de certains légumes 
ou fruits, pour parfumer les pâtis-
series ou sauces et les poissons. 
Les vertus médicinales du citron 
sont connues depuis l’Antiquité. Cet 
agrume est riche en vitamine C, PP, 
en acide citrique  et en antioxydants. 

Il est un complément pour la santé. 
Il aide à combattre la grippe, les an-
gines, les maux de tête, etc... mais 
ne peut, en aucun cas, se substituer 
aux médicaments.

Dans la maison, il va blanchir, 
désinfecter, chasser les insectes, 
désodoriser.

Astuces citronnées

Notre recette pour les infec-
tions hivernales : faire bouillir 
de l’eau avec du thym, rajouter 
le jus d’un citron et une (ou plu-
sieurs pour les gourmands) cuil-
lère de miel, boire bien chaud.
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Société Colombophile d’Escaudain 

Associations...

Maître Christelle MATHIEU,
Avocate, vous répond :

Pour les femmes ...

Question : Comment la pro-
cédure de divorce par 
consentement mutuel va-

t-elle être modifiée ? 

Réponse : Le projet de loi Justice 
du XXIe siècle a été définitivement 
adopté par le Parlement le 12 oc-
tobre 2016. Le nouveau divorce par 
consentement mutuel devrait en-
trer en vigueur le 01 janvier 2017.

La procédure de divorce par 
consentement mutuel ne donnera 
plus lieu à un passage devant le 
Juge et un Jugement de divorce 
mais à une Convention organisant 
les conséquences du divorce signé 
par les époux et enregistré au rang 
des minutes d’un notaire.

Chaque époux devra se faire assis-
ter de son propre Avocat. Il ne sera 
donc plus permis de disposer d’un 
Avocat commun comme précédem-
ment et les époux devront faire le 
choix de l’Étude notariée qui enre-
gistrera la Convention.

La Convention ne pourra être si-
gnée qu’au terme d’un délai de 
réflexion de 15 jours suivant l’envoi 
de celle-ci par chacun des Avocats 
à leur client.

Question : Les enfants pourront-ils 
être entendus ? Et si oui, par qui ?

Réponse :  Cette nouvelle procé-
dure ne pourra être mise en œuvre  

si le ou les enfants du couple, en 
âge de discernement, souhaiteront 
être entendus par un Juge.

Question : Les époux bénéficiant 
d’un régime de protection pour-
ront-ils engager cette procédure de 
divorce par consentement mutuel ?

Réponse : Si l’un des époux fait 
l’objet d’une mesure de protection, 
c’est-à-dire une mesure de tutelle 
ou du curatelle, la procédure de di-
vorce par consentement mutuel ne 
pourra pas être engagée. Dans ce 
cas, les époux devront recouvrir à 
une autre procédure de divorce de-
vant le Juge aux Affaires Familiales.

Question : Cette nouvelle procé-
dure sera-t-elle plus rapide et moins 
coûteuse pour les justiciables ?

Réponse : La Convention de divorce 
par consentement mutuel devra 
prévoir, comme auparavant, le par-
tage des biens et les conséquences 
du divorce entre les époux et entre 
les enfants : biens à partager, pres-
tation compensatoire, résidence 
des enfants et pensions alimen-
taires pour l’entretien et l’éducation 
de ceux-ci.

Le temps de négociation du partage 
du patrimoine et des mesures rela-

tives aux enfants ne sera pas réduit.
Le délai d’enregistrement de la 
Convention de divorce au rang des 
minutes d’un notaire ne sera pas 
forcément plus court que le délai 
de comparution à l’Audience de-
vant le Juge aux Affaires Familiales.

La présence des deux Avocats aura 
pour conséquence de générer un 
coût supplémentaire par rapport 
à la procédure actuelle de divorce 
par consentement mutuel pour 
laquelle l’intervention d’un seul 
Avocat pour les deux époux est 
possible.

Cette nouvelle procédure risque 
en terme de coût de pénaliser les 
procédures en divorces les plus 
simples, sans biens à partager et 
sans enfants.

Christelle MATHIEU, Avocat au 
Barreau de Valenciennes (31, 

rue Capron 59300 
Valenciennes et 27, 
rue Désandrouins 
59220  D e na in  - 
0 3 / 2 7 / 4 1 / 5 6 / 5 6 
-Site web : www.
minet-mathieu-avo-
cats.fr)

Reconnue en Préfecture de 
Valenciennes, la Société est 
créée en 1896. Elle est la plus 

ancienne de la ville. Les colombo-
philes, le sont, de père en fils mais 
avant tout parce qu’ils aiment les 
pigeons voyageurs.
Ce sont des oiseaux merveilleux, 
capables de franchir des distances 
de 100 à 1000 kilomètres en une 
journée pour regagner leur colom-
bier. Ils font partie de notre univers 
familier.
Depuis 2013, le siège local est situé 
au 140 rue Emile Zola.
Les activités de la société durant 
l’année : 

- De Janvier à Février, le local est 
ouvert aux colombophiles et à 
toutes les personnes intéressées ; 
le dimanche de 10h30 à 12h avec 
exposition de pigeons

-  En  mars  commence  les 
entraînements 

- D’Avril à Septembre, place aux 
concours chaque week end, en lo-
gement des pigeons le samedi de 
16h à 18h

- Octobre, Novembre, Décembre, 
c’est le repos pour les pigeons. A 
cette époque vient le temps des 
réunions, des remises de prix, des 
assemblées et des expositions (No-
vembre – Décembre)

Parmi les activités diverses nous 
citerons les lâchers de pigeons aux 
différentes fêtes locales, aux
 associations, fêtes nationales. 

Pour les personnes intéressées, 
les membres de l’association vous 
invitent à les rejoindre au local 140 
rue Emile Zola.

Contact : M. José KUBICKI, pré-
sident – Tél. 06.35.97.05.41  

dit « Le Pigeon de Fer d’Escaudain »

Lors de l’inauguration du local 2013

Dernière réunion

Prêt pour un lâcher de pigeon

«Deux Pigeons s’aimaient    
  d’amour tendre.
  L’un d’eux s’ennuyant au logis...»

                           les deux pigeons
                          Jean de la Fontaine
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Les brèves Jeux 

Un jour, une femme

Le 8 mars prochain, C’est la journée de la femme. À cette occa-
sion, les femmes solidaires exposent dans le hall du Cercle 
Laïque de 9h à 12h et de 14h à 17h. Sur le thème : « un jour, 
une femme », elles mettent à l’honneur 3 femmes escaudi-
noises pour leur implication dans la vie de la ville. Dans cette 
exposition, on y retrouve également le dur combat pour l’ob-
tention du droit de vote des femmes.

Réponses du jeu du n° 19

« Mines » de rien
A3          -          B4           -          C2          -          D5          -          E6          
-          F1
Anagrammes :
Loupe = poule     -     malice = limace     -     parties = pirates     -     
granit = gratin     -     pots = stop
Soir = rois     -     ages = sage     -     cafe = face     -     niche = 
Chine     -     cigare = cirage

Stade = dates      -      fois = soif

« À Escaudain, y’a des corons »

L’art à la portée de tous

Du 20 au 28 Janvier 2017 a lieu à Escaudain, au foyer 
Jacques Brel, la 8ème rencontre des artistes escaudinois. 
Chaque année, 4 nouveaux artistes locaux, méconnus, 
exposent leurs œuvres. Pour 2017, Dominique Deubras 
nous présente une palette de portraits, Nicole Decloo des 
peintures, Lydie Vanlancker travaille l’argile, la glaise ou 
toute autre matière pour nous offrir des sculptures. Le seul 
homme de cette édition présente un art tout à fait particu-
lier sous la forme de  « croisimat ».

Escaudain, à l’ère du scrap

Le 4 mars prochain, salle de la Jeunesse, se déroule le forum 
des loisirs créatifs à l’initiative du club du foyer. Venus de la 
région et de Belgique les exposantsvous présentent durant 
cette journée le matériel et des réalisations de srapbooking, 
patchword, bijoux, etc…
Rendez-vous : le 4 mars, salle de la Jeunesse de 10h à 18h
 
Petite restauration sur place.

Après les mines du n° 19 de notre journal, nous vous proposons cette fois de retrouver le nom des corons toujours 
à partir du livre «Mémoire en images Escaudain » 

1 : le coron Elise                                     2 : le coron Jennings                 3 : le coron des Six Mariannes          
4 : le coron de la Compagnie             5 : le coron du Maroc                6 : le coron de St Marck
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